
	

«	Au	commencement,	la	terre	était	informe	et	
vide,	les	ténèbres	étaient	au-dessus	de	l’abîme	et	
le	souffle	de	Dieu	planait	au-dessus	des	eaux	».	
Saint	AugusBn,	pour	sa	part,	traduisait	plutôt	
«	l’Esprit	de	Dieu	réchauffait	en	couvant	»…	
C’était	avant	que	la	Vie	n’éclose	de	la	terre	et	
que	l’Amour	Divin	ne	s’exprime	dans	la	CréaBon.	
Le	chaos	originel	laissait	place	à	l’harmonie	
d’une	Alliance	de	l’Eternel	avec	le	temps.	
Hélas,	l’Homme	se	détourna	de	cet	Amour	et	
voulut	s’approprier	la	Vie…	Le	monde	entra	dans	
un	long	hiver…	

Hier	encore,	le	monde	était	informe	et	vide	et	les	ténèbres	étaient	au-dessus	de	l’abîme.	Du	coeur	
transpercé	les	eaux	sourdaient	la	Vie	du	Fils	qui	s’éteignait	dans	un	grand	cri	et	le	cri	du	Père	lui	
répondait	dans	les	soubresauts	d’une	nature	épouvantée	du	drame	qui	se	nouait	sur	le	Calvaire.	Le	
chaos	brisait	l’Alliance	originelle	et	le	rideau	du	Temple	se	déchira	par	le	milieu,	découvrant	la	nudité	
d’une	Arche	désormais	insensée…	
Ce	maBn-là,	la	terre	était	informe	et	vide	dans	l’âme	de	ces	femmes	se	rendant	silencieusement	au	
tombeau.	Où	est	l’harmonie	d’une	aube	naissante	quand	le	Soleil	de	JusBce	s’est	couché	?	Quelle	
consolaBon	remplira	le	vide	d’un	coeur	dorénavant	sans	espoir	?	Comment	senBr	le	souffle	de	Dieu	
lorsque	la	barque	de	sa	propre	existence	semble	traverser	les	ténèbres	du	fleuve	de	la	mort	?	Comment	
fêter	l’alliance	quand	l’époux	tarde	à	venir	et	que	l’huile	des	lampes	s’est	tarie	?	Le	chaos	d’un	amour	
blessé	faisait	trembler	leurs	vies	brisées	mais	elles	marchaient	cependant,	fortes	de	leur	unique	
reconnaissance,	dernier	trésor	de	leur	foi	chancelante.	
Elle	n’avaient	pas	compris	que	la	terre	venait	de	tressaillir	de	joie	en	entendant	la	voix	du	Bien-Aimé	et	
que	l’Esprit	de	Dieu	n’avait	jamais	cessé	de	couver	la	Vie	qui	reposait;	elles	n’avaient	pas	imaginé	que	la	
source	jaillissant	pour	la	Vie	Eternelle	s’offrirait	à	elles	dans	ce	jardin	qu’elles	pensaient	n’être	qu’un	
désert…	Le	chaos	laissait	place	à	l’harmonie	d’une	Alliance	Nouvelle	par-delà	les	temps	et	elles	en	
seraient	les	premières	témoins.	
«	Dieu	dit	:	que	la	lumière	soit.	Et	la	lumière	fut.	Et	Dieu	sépara	la	lumière	des	ténèbres.	Il	y	eut	un	soir,	
il	y	eut	un	maBn	»	pour	ces	femmes,	pour	ces	apôtres,	pour	ces	âmes	avides	de	contempler	la	Vérité,	la	
Voie	et	la	Vie	surgit	du	tombeau.	
«		En	Lui	était	la	Vie,	écrira	Saint	Jean,	et	la	Vie	était	Lumière	des	hommes;	la	Lumière	brille	dans	les	
ténèbres,	et	les	ténèbres	ne	l’ont	pas	arrêtée	».	Mais	pour	que	ceae	Lumière	resplendisse	aux	yeux	de	
ceux	qui	croient	en	son	nom,	il	faut	un	réel	désir	de	la	chercher,	de	la	trouver,	de	l’approfondir,	de	
l’interroger,	et	d’en	vivre	!	
Les	saintes	femmes,	Marie-Madeleine,	saint	Pierre,	Saint	Jean,	ne	se	sont	pas	contentés,	ce	maBn	de	
Pâques,	d’entendre	l’annonce	de	la	RésurrecBon;	ils	ne	sont	pas	reparBs	à	leurs	acBvités,	un	sourire	
saBsfait	au	coin	des	lèvres;	ils	ne	se	sont	pas	dispersés	en	admeaant	que,	désormais,	ils	étaient	sauvés,	
pardonnés,	et	que,	après	tout,	ils	le	valaient	bien…	Leur	desBnée	s’éclairait	d’un	jour	nouveau,	celui	qui	
brille	malgré	les	épreuves,	les	doutes	et	les	larmes	:	Dieu	s’est	fait	homme	par	amour	de	son	Père	et	des	
pauvres	pécheurs	que	nous	sommes;	Il	a	donné	sa	vie	pour	sancBfier	la	nôtre;	il	nous	reste	à	conquérir	
ce	Royaume	des	Cieux	qui	commence	dès	ici-bas	pour	tous	ceux	qui	sauront	l’accueillir.	
«	Il	y	eut	un	soir,	il	y	eut	un	maBn…	»		
À	tous,	de	très	joyeuses	fêtes	de	Pâques	!	
	 	 	 	 	 	 	 	 	 	 	 Votre	curé	qui	vous	bénit,
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